
Laisse Ottawa.... 8 15 
p.m. 

12 45

Laisse Montreal.. 7 00 

Arrive à Ottawa. 1130

Arr. à Montréal...

LES CELEBRES CHARS PALAIS

CALUMET. LACHINE Ef CARILLON
Trois des plus riches chars en Anurique, 

sont att.iches aux tre.ins de vitesse 
entre Ottawa et Mootréa.l.

En connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer po*or <juébec, Hali­
fax, Saint-Jea.i. Boston, et tous les 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

Les trains pour L’OUEST Quitteront Ottawa
7.01 a.m.—Train mixte pour Chalk River, 

Pembroke et les points locaux 
de l'ouest.

10.45 a.m—Train express linsct pour Perth 
Brockville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l'ouest viâ chemin du Grand 

Tronc. Aussi pour Utica, Al­
bany, New-York, Buffalo et 
tous les points à l’ouest viâ 
U & B. R. R.

12.20 p.m—Express pour Pembroke, North 
Bay et tous les points du 
haut Ottawa, se relia nt à North 
Bây avec le train mixte de 
Sudbury et de toutes les sta­
tions intermédiaires.

4.TO p.m.—Trains express de l’aprè.vmidi, 
pour Almonte, Renfrew. Pem 
broke e> mut s les sUilions in- 
t.-rniéd t’ ;s. Iâi« < nt connection

iarieitn avec, a jo1 z .ou -iu
ie 1 rallia mixte pour B.uckviln; 
et les stations intermédiaires. 

10.30 p.m,--Tra n express du soir, tous 
les jours, y compris ie dimanche, 
avec vhar dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tous les points de 
l’ouest viâ G. T. R.

Pour les billets, ie prix du passage, les 
shîge dans le char-salon, la table des 
heures et autres information» oncemaut 
les passagers, s'adresse” au bureau des 
billets.

SÜ- 36 BUE KLeiK.
GEO. VV. HIBBARD, 

Assistant-Agent-Génêral des Passagers.
ARCHER BAKER,

Sunntf mdant-génére 1.
XV, C. TANHURNE,

Adifti n istror eur-généra 1.

12 Mars 1884

CHAS MARDI!
No. 7 RUE ELGIN,

OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sur la VIE et contre le FEU,

Cité et District d’Ottawa.

OOUPA.IUBS MriîfcaiHTÉlS :

La Citizens, DE MONTREAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian.
La Phoenix,

Capital et Actif Réunis
au delà de

m, $4o,ooo(ooo

do
do

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER.

ACTIONS de Banques et de Com 
orporées, achetées 

gent et sur marge.

pagnies 
>our ar-et vendues p

EMPRUNTS négociée pour narticuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es < t Eglises a des condition» très 
avantageuses. Taux d'intérêt réduits:

ARGENT placé sur garanties de première 
classe.

LES capitalistes trouveront leur [avan­
tage à correspondre avjc

H. Chas Desiardins,
Block de l’iiotel RiiksoÜ, rue 

Spark.*., Ottawa.

de Commerce et‘Draits'd’AuteurMarques < 
enregistrés. 

1er déc.

McVEITY & DESROSIERS
AVOCATS

56 RUE SPARKS, Ottawa

Desrosiers suivra les cours duM. Ernest 
district d’Ottawa.

la11 fév. 1884

pjiiwià,
Chemin île Fer Canadien du Pacifique

DIVISION DE l’ESÏ.

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN «VINT.

Ligne Courte
ENTRB

OTTAWA A MONTBEAL
* rangement* d’hiver, com­
mentant Lundi, 34 Dec- 18tRL

Les trains circulent d’après l’échelle 
d’heures suivante (3 minutes en avance 
sur l’heure d’Ottawa.

g1 5*5

s-
ilTABLEAU DIS HRS.

e BUYN0 K
ri

>ob«A Manx de C t*". Catarrhes pulmonalr. e, Irritation» de PoJtr.rT, 
èt* V®4## ertnaire- it 1, - •'h1*v,e Si 4 **,1 rM(i Berth* tiMmeri,
Do»’ » #» «A n««n 4t «*•. Ph«’-wdatw-UhimiNKw m. r n tmu

A a m Bourgeon» <1« SAPIN at au Baume da TOLO.
Cb «BO

louMV *

VERITABLE ELIXIR du D" GUILLIE
TONIQUE ANTI-GLAIREUX & ANTI-BILIEUX

Préparé par Faul Q-A.GJ-J32, Pharmacien, seul Propriétaire 
9. Rue de Orenelle-Salnt-3ermain, PARIS 

* Guillié, ph'ixmv pur PAUL GAGES, i«t un mtàioaments les plus
utiles, les plus éoottnmiqinM oommo Purgatif et connue Dépuratif.

ramilles élvim/et <U> trequrt médicaux et

T.'JSTiWt* t/e
•(fient*», lw plus i 

Il est surtout utile
à lu datte ouvrière à laquelle il épargne due i .ie considérables de médk'tœenta. 

/ ÉLIXIR GUILLIÉ est toujours

it e'dédits de ettm/xi aie, aux

Au lieu tfixiger une J lit» tMre.il est utile qu'un 
I bon reps* sod pne le soir du jour où on en fait ustfe 

ne Anns II neuf ilre Administré avec un égal succès I Is 
les I plus tendre enfance comme i Is plus extrême 

vieillesse, sens ers nte tf aucune esoice d écadent. 
Une expérience de plus de SOIXANTE ANNÉES a démontré que Y El t jri r tiuUlié 

préparé par PAUL GAGE, était d'une efficacité incontestable contre les 
FIÈVRES PALUDÉENNES, 1- CHOLÉRA. I* FIÈVRE JAUNE, DYSSF.NTERIE, 

le. AFFECTIONS GOUTTEUSES vi RHUMATISMALES, 
flan. le» MALADIES «le» FEMMES, -tel ENFANTS, <ln FOIE et de»» Lu te» le» Ma'atfles ron£(stivtS. 
w Brochure, qai «t in table Traité de Mfltcue usuelle, «t jointe à cknqne bouteille de Véritable ELIXIR GUILLIÉ. 

Dépositaires i QUûBEG : Dr .Vorin «.t* <"\ Ph^-Ch'", 3f4. rue Salnt-Jean

L'action de 
défaisante.

•mme Purgatif, il est ton: lue en m 
rafraîchi sant. Il aide et lorr.ge 

èt ons et donne de la force a.

I

’TT'l TRÉSOR OE LA GORGE
DiplAma fHonneur

Médaille d'OR, Pari*

PASTILLES de À. GICQUELSirop
AO CHLORATE ae POTASSE 

Le rvaéde Mroieus xr «iwllesr* pw» csubettre les 
Mau fle dur je, ErUaetln <n Vau, 

Amfiîdellle. Fujtiiisr**,
A|bllM, Croup, iatfior, ûaunnse ie la 

Llh*tiio merri’-iene. SoorbM,
rontredil le

QUINA LAROCHE
Ferrugineux H,

CHLORATE doPOTASSECe Sirop remplace le Vin et 
1er, Elixirs dans le cas où leur usage 
p1/-sente quelques difficultés, soit à 
.',iisc du jeune âge, soit par suite 
h. î’état d'irritation du malade, 

courus
ANÉMIE, la CHLOROSE, 
PAUVRETÉ du 8AN0, 
SUITES da COUCHES, 

MAUVAISES DIGESTIONS.
■ • IposUalrwAQt/éûeo : D' Bd. MORIN A C'», 
t fbiraarieBN-ChlHletee. 114. reeRin-lcat

■ Bat. os UkNTNourrl

r^.£Z. ÜJSÎ:
B tache fhu thrs Perjttrv*Pou- airr Si nicy. etc. est »'*-

T. i aRT’VL'uS GICO' -X aowt le oedir* 
lui i ... *i on ..it I» i"j i* a^itaeroaiptei
VioUCML* üf“ÆÏ”“

Centre le» Kpfhet l'K '»c :Ui. lee Irrl 
I tnpjnt dre Amuy iai, ■/ irj/njc et .lu
t, ,f JÏÏ0VBL.1.

■ •»«» ■ -t i srcuri» . n , t fi" n>i, p>'»i f»r-
* vein*- . 1. 1 0D«. r*-itl i. * Ur LiliV'.vnp»
1 K i** A ‘t ■»(•« l’neegr
i l. r- P.etlllo» .ini.-'H1 i........... . ■ .MOI

ï

i l -i .n.un nn» proHii'i .e*ri*»n i
S MIl\. 4.Û1CQUF.L,Fl‘**^1’’ l.r »*ieief r.fUlt 7
1 rjaooacii-m ~ .xr. aaez
•toi1"-1 Onefci-r »• El MÛRIS <,•" i'*i» MOJi-lee»

LE CANADA,
- >

TYPOGRAPHIQUES magnétique, en agissant sur 
lo système nerveux facile à 
ébranler du sujet magnétisé

Cependant, on peut tomber 
dans l’état du sommeil magné­
tique, sans que ce sommeil soit 
provoqué par l’action d’un mag­
nétiseur, le sommeil du som­
nambule en est la preuve.

L’attention soutenue, prolon­
gée, concentrée entièrement sur 
un objet a pour résultat physio­
logique, l’accumulation du flui­
de nerveux au cerveau. Cette 
accumulation incessante, surexi- 
te violemment l’organe cérébral, 
et après la surexcitation, comme 
conséquence forcée, arrive la 
lourdeur, l’affaissement, le som­
meil qui chez certains indivi­
dus, comme les visionnaires, les 
extatiques, les ascétiques, peut- 
être le sommeil magnétique.

Or, c’est de cet étrange som­
meil, que rien en apparence n’a­
vait provoqué, que Gabrielle 
s’était subitement endormie 
sous les yeux de l’agi nt de poli-

Bonnee nouvelle» poor HallFEÏÏILLETOIT

Je vendrai mes huitres d’ici jus- 
qu’àprès le carême pour 35 centins 
la pinte. E D. Seguin.

Bloc Poulin, rue Principale.

— DD — FAUTE ET CRIME
MBA” PAS DE HUMBUG !TROISIEME PARTIE

La Valeria continue d’opérer des cures 
étonnantes. C’est incontestablement le 
meilleur remède connu pour empêcher la 
chute des cheveux ou les faire repousser.

l e dernier témoignage, spontané comme 
tous ceux qui ont déjà été publiés, vieut 
d ê.re exjiédié à MM. i aviolette et Nelso -, 
pharmaciens de Montréal, et agents en gros 
de cette préparation. Il est de M Girouard, 
ex-député de Kent, Nouveau.Brunswick. 
Le voici.

Tet nu
(Suite)

Les hommes les plus intelli­
gents des esprits sérieux même 
savants se passionnaient pour 

pasquinades C’était une 
sorte de folie qui s’emparait de 
tout le monde. Les femmes plus 
sensibles généralement, plus 
crédules que les hommes et avi­
des du merveileux devenaient 
facilement d’ardentes prossély- 
tes.

Tout cela n’était pas nouveau 
Déjà avant la grande révolution 
française, le docteur allemand 
Mesmer et un de ses disciples 
le marquis de Pységur avaient 
causé une véritable révolution 
dans le monde savant par de 
nombreuses expériences de mag­
nétisme.

De toutes ces manifestations, 
que reste-il ? En faisant la part 
de l’exagération en repoussant 
avec dédain et mépris toutes les 
jongleries et le charlatanisme 
qui s’empare de tout, il teste ce 
que nos phpsiologiques ont re­
connu exact à a suite de labo­
rieuses études ; l’existence du 
fluide nerveux improprement le 
fluide magnétique lequel pro­
duit le sommeil soirnambuli- 
que, la nuissance extraordinaire 
de l’activité cérébrale pendant 
ce sommeil les phénomènes qui 
en sont la conséquence.

Le sommeil magnétique ou 
somnambulique est rempli de 
mystères.

“ Les intuitions, les prévisions 
et toutes les perceptions extraor­
dinaires sont le produit de ce 
sommeil dit le psycholigne 
Brandis, car alors l’idéal se ma­
nifeste en nous sans notr ■ par­
ticipation et nous pousse irrésis­
tiblement. ”

“ t endant le sommeil magné­
tique, dit un autre savant Mon- 
teavel, l’esprit plane comme l’ai­
gle au haut des m.es dominant 
sur les opérations de la matière. 
Il embrasse d’un vaste coup 
d’oeil to tes les possibilités phy­
siques qu’il n’eût dans l’état di 
veille que par courues successi­
vement. 11 voit partout dans 
le corps des autres et dans le 
sien, tout le mécanisme des fonc­
tions animales. ”

Le baton Dnpotet qui est un 
doctrinaire du magnétisme dit 
de son côté :

“ La concentration d’esprit, 
le recueillement profond, l’isole­
ment absolu, l’extase, dématé- 
rialisent pour ainsi dire l’Indi­
vidu : l’influence magnétique 
naturellemet augmente encore 
cet état. Alors la vue semble 
se spiritualiser et les facultés de 
discerner, de le voir intérieu­
rement, sont portées à nn point 
extraordinaire.

Aujourd’hui, la lucidité dans 
• l’état de sommeil magnétique, 
n’est plus niée que par les ad­
versaire du magnétisme.

Ce qu’il est impossible de 
nier, c’est le somnambulisme, 
qui est considéré par beaucoup 
de savants, comme une névrose 
des ionutions cérébrales, et pat 
d’autres comme un état nerveux 
particulier du cerveau.

ly s somnambules perçoivent 
avec clarté, opèrent avec préci­
sion et agissent avec une surpre­
nante agilité. Voltaire, Crebil- 
lon, Mascillon ont composé et 
écrit des chefs-d’ceuvres pen­
dant des accès de somnambulis­
me. Des somnambule musi­
ciens composent et exécutent 
des chants délicieux. C’est 
ainsi que Tartini put composer 
sa fameuse sonate du “ Diable, ” 
à laquelle il travaillait vaine­
ment depuis un mois. Les som­
meils somnombuliqnes et mag­
nétiques sont produits par des 
causes purement physiques et 
n’ont rien de surnaturel.

Tout ce monde sait ce que 
peuvent obtenir l’opiniâtreté et 
une volonté énergique, et ce 
que peut parfois, la puissance 
fascinatrice du regard. L’être 
fort domine l’être faible et la 
force à l’obéissance ; d’où il ré. 
suite que la volonté a le pou­
voir de provoquer le sommeil

JJ *
afl ces

Bouctouche, N.B., 4 janvier 1884.UE SUSSEX MM. I.aviolette et Nelson, 
Pharmacie'M

Montréal.
OTTAWA Auriez-vous la bonté de m'envoyer 6 ou 

12 boites de la Valeria. J’en ai fait usage 
d'une boite et le résultat a ôté tel que mes 
cheveux sont repoussés très épais. Plu­
sieurs ici ayant été témoins que cette pom­
made m’a donné une nouvelle chevelure 
désirent en faire l'expérience. Je vous 
donntrai volontiers un certificat en 
de la Valeria.

OU MARCHE, HULL
faveur

( Votre tout dévoué,
• G. A. Girouard,

Ex-député de Kent.

La Valeria a déjà obtenu un débit im­
mense. Les commandes arrivent de tou­
tes les parties du Canada et des Etats-l-nis. 
Il n’y a plus lieu de rester chauve avec 
une pareille découverte.

A vendre chez tous les pharmaciens.

vente chee C. O. Daciei, 

pharmacien, rue Sussex, Ottawa.

îs ateliers toutes sortes

Cf.
PRESSIONS Par la concentration de ses 

pensées, qui amenait chez elle 
des instants d’hallucinations, 
Gabrielle, visionnaire et extati­
que, se rendait somnambule et 
se magnétisait elle-même.

Voilà Ce eue Morlot ne pou­
vait expliquer ni comprendre, 
lui, qui, dans son scepticisme, 
n’acceptant que les vérités qui 
frappaient ses veux et niait avec 
opiniâtreté, les étranges phéno­
mènes physiologiques qi.i ap­
partiennent au domaine de la 
science.

Il savait parfaitement qu’on 
s’occupait beaucoup de magné­
tisme et que, dans un grand 
nombre de salons parisiens, on 
faisait des expériences qui, di­
sait-on, donnaient des résultats 
merveilleux.

Mais il n’admettait pas que la 
volonté d’ude personne pût en 
endormir une autre, et, moins 
encore, que cette dernière, dans 
l’état de sommeil, eût la faculté 
inconcevable'de voir, d’entendre 
et de répondre aux questions 
qu’on lui adressait.

—Bêtises que tout cela, disait- 
il ; c’est avec de pareilles niai­
series qu’on amuse les imbéci­
les. Si je voulais voir des tours 
de prestigitaiion, j’aimerais 
mieux aller passer ma soir e 
chez Robert Houdin.

Quant on pariait devant lui 
de tables tournantes et parlan­
tes, d’esprits frappeurs et boule- 
verseurs, de tel ou tels morts 
célèbres de leur vivant, qu’on 
évoquait, qui se présensaient, 
paalaient ou écrivaient par '’in­
termédiaire d’un spirite renom­
mé, il haussait les épaules et so 
mettait à rire à se tenir les cô­
tés.

ELLES QUE:

uni pies, 
randüms, 
artes d'affaires, 

Càrtes de visite, 
Chèques, 

Billets,

• «.

AU CLERGETraites,
Enveloppes,

0TTAW1 PLATING WORKS
amines,
irculaires,

AÛiches,
Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES,Placards,

Lettres funéraires, 1 
Etc., etc , etc. *

CALICES,
PA TEN ES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,FOUR AVOCATS

ir compte, 
ms sur billet/ 
ndes de plaidoyer, 

utions,

Et autres ornements d’autels.

♦ Calices >‘t Ciboires itérés au 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. GARROW,
170, RUE hPARKS

Ottawa, 29 janvier 1883.

iompar
Subpoenas,

Affidavits, i •Obpositions. • 
Fiat,

Inscriptions,
Etc., etc., etc.

m la.

NOTAIRES CHEMIN DE FER

“canada mmsre mariage,
:s de billet,
‘rocurat ons,

Quittances,
Transports,

Protêts,
Obligations, etc.

LA
VOIE la plus COURTE

ENTRE

OTTAWA KT MONTREAL
Et tous les points à l’est.

CHANGEMENT D’HEURE.

i CONVOIS a PASSAGERS i 
* Tous Les Jours

UHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventnre, de Mont­
real, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver­
mont Central, et les trams du chemin de 1er 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Pr jvinoes maritimes, et aux vi les de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany, et 
York-

A partir du lundi',19, 
culeront comme suit *

ï
t

ffîers cl lee Commissaires

les de sommation, 
ers-Saisie après jngement —On n’a pas idée de cela, di­

sait-il ; on ne sait pas vraiment, 
jusqu’où peut aller la bêtise hu­
maine

Quelquefois, quand il était 
mal disposé, il se fâchait tout 
rouge.

Pourtant, l’incrédule Morlot 
croyait au somnambulisme. Il 
est vrai que quinze ans aupa­
ravant, il avait connu une som­
nambule C’était une jeune 
femme Une nuit, il l’avait vue 
sortir par une fenêtre d’une mai­
son très élevée, se cramponner 
aux angles du pignon, grimper 
sur le toit, se promener sur les 
plombs, au sommet de la toitu­
re, et ensuite descendre avec une 
adresse surprenante et rentrer 
dans la maison par le même 
chemin difficile et dangereux. 
Seulement, cette jeune femme 
n’était pas endormie par un 
magnétiseur et elle ne parlait 
point. Du reste, il n’avait ja­
mais cherché à comprendre le 
mystère de ce phénomène. Il 
croyait parce qu’il avait vu.

Un comprend ce qui devait 
se passer en lui en présence de 
Gabrielle endormie et des preu­
ves manifestes qu’il venait d’a­
voir des effets merveilleux du 
sommi il magnétique.

Et lui qui, tant de fois, avait 
traité d’absurdité les prodiges 
du magnétisme, qui avait traité 
de fou» et de charletans les mag­
nétiseurs et les magnétisés, il 
de jouer, sans s’en douter peut- 
être le rôle de magnétiseurs.

(A suivre.)

X
l HUISSIER New-
cès-Verbaux, 
)’avis de Vente Nov. 1883. lea'trams cir-

Arr. A Montréal. 
11.35 a.m.
8.20 p.m.

De Saisie,
d'Ottawa. 

4.50 p.m.

De Vente,

Montréal. Arr. A 
12.2’2.20 p.m. 
8.00 p.m.

Tous les convois à passagers se rendent direc­
tement à Montréal, sms changement de chars 
ni de locomotive et indépeud minent de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes lee 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir, Le train partant d’Ot­
tawa à 4.50 p.m. se raccorde à la Statioc 
Bonaventnre à Montréal avec l’express de 
nuit par le Vermont Central arrivant t 
St-Albans à 10.40 p.m., Burlington 12.1C 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White Rivei 
Junction 2.55 a.m., Concord 5.35 a.m. 
Manchester 6.11 a.m., hashua 6.55 a.m. 
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 

Ce train se raccorde à Nashua 
trains pour Worcester, Providence et 
les points sur le N. Y. k N. E. R. R’s.

Le train partant de Montréal à 8.46 du 
matin se raccorde avec l’express de nui: 
venant de Boston et New-York v.û tipring 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m . 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York è 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du 
matin.

de
8.4

Pr’t

4.*30S SEC.-TRESORIERS
Perception,

ste Alphabétique d’électeur*» i

t
LE TOUT

BON PAPIER
ET A DES

avec les

IX
rdres envoyés par la Post- 
attention toute spéciale et 

sans délai. CHtlJIIH DE PREMIERE CLASSE
I ET RAILS NEUFS EN ACIER

IONNEMENTS: Les passag rs pour le Sud et l’est changent de 
chars à la gare Bonaventure » Montréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
lepaseag r ait à b "en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel eu 
droit.

es biilrte et tout autre renseignement pet - 
vent êt e obtenus aux bureaux du Grand Trône 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin- 

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien 
laquelle est en avance de trois minutes avec 
l’heure d’Ottawa.

” quotidien, par an, $3.00 

R DE HULL” hebd., do $uû
nement est invariablemei t

I

— .L
iété de Pubücüi .

D. 0. LIN8LBY,
GérantBon Saumon sale de la Colombie 

Britannique, 10c la livre, chez 
N. A. Sa yard.

B. 0. WINNIB,
Agent gén. dea rs—igwr 

Ottawa, 19 Ner. 18*.10PRIÉTA1RE.

EXPOSITION de PARIS 1878
HOBS CONCOURS J OS- SEtftiCAu

’nhpreneur de Pompes Fun.bres
kar 203 et 26t

HUE 1> % MI OUSIE, 

OTTAWA,
A l'établissement le plus grcind et U 

plus complet de la province 
a' Ontario.

Le seul établissement de co genre 
da .s la ville où vous pouvez vous 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres 

Les personnes donnant leur com- 
ndes au moins DEUX HEURES 

avant le départ du train ou du ba­
teau peuvent avoir confiance qu’elles 
seront servies à point.

Un barbièr de première classe est 
engagé pour 1 usage des demandes.

gHir On peut s°adn sser chez M. 
Senécal la n lit comme lo jour.

reASTHME
F Par la POVDU du

/ Dr Cléry
Béfoûtairos à Québec : DrEd. MORIN & G*.
U C. 0 Uacie a ces meut Cuirs rl 

Uépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex

Pl uies de Noix Longues Composées
55| De McOALt

ReoovverUa a-

Pour la guéri 
son certaine n« 

H toutes les afle' 
I tions bilieuses 

^2pr' I torpeur du foi' 
Imaux de têv

* HictiS"
■—et de toutes e 
le mauvais fonctionne*

mon»».

e1

«nient.

malaises causée par 
ment de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recommandai * 
comme étant un des plus sûrs et des plut 
efficaces remèdes contre les maladies p*» e. 
haut mentionnées. Elles ne contiennen 

de ses prépara» 
uissan

A WHOLESOME CURATIVE.
NEEDED IN

pas de mercure ni aucune 
lions. Tout en étant un p 
pouvant être administre aana u nu 
quel cas, elles ne contiennent aucun 
ces substances délétères qui pourraient u 
rendre préjudiciables â la santé des enfant t 
ou des personnes âgées. Les Pildlks vt 
Noix Lo odes Composées, ne Mc Gale, son 
préparées avec soin, avec an extrait con­
centré, tiré de la noix longue et combin' 
avec d’autres principes végétaux, de ma­
nière à les placer au premier rang paru 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pre­
sent offertes au public.

B. E. McGALE, Chimiste.
Montréal

Every Family.t purgatil, 
nMmporjf

AN ELEGANT AND RE 
FRESHING FRUIT LOS

r aV* / VA*/, X Indisposition, dtc.
A X %] c /-SUPERIOR TO PILU

VV V“|"1 all other system
la\v regulating medicines.

LAXATIVE Tirr“ action prompt*
* > W ts» TIIKTASTE PEUrlons.

eVr r Ladles and children
VIJ like it.

Price, SO cent». Large boxee, 60 cents.
DY AT \ DRUGGISTS.GOLDin1883

UNIS CURE fcTOX.iANTE

Je, sonsigné, déclare avoir perdu complè­
tement la « nevelurc il y p deux ans. Pen­
dant ces deux ans, j’ai essayé tous les remè- 
oKs possibles, mais sans succès. En voyant 
P annonça de la “Valeria” dans la 1 Miner­
ve,” V eus >a curiosité de m’en servir 

J’en achetai une boite chez MM. Lavio- 
lette vt Nalson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C'est M. Laviolctte lui môme qui 
me 1 a vendue, et il pourra attester que j 6- 
tais alors-- il y a environ six mois—complô- 

ctiauve. Je me suis servi d'une seule 
iîuÆ à me rendre ma cheve- 

autiefois, un peu plus claire cepen 
1 s cheveux étaient plus fins. Tous 

aaissent sont comme moi

Pour les meilleures ferronneries à bon mar­
ché, allez chez,

McDougall & cüzner
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la

GROSSE TARRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,
terne ut 
boite et elle

ceux qui me cone
émerveillés do rée... . , _A

Je sais gardien de la barrière de la Ooie 
Saint Ant-iine, et je serai heureux de don 
ner la preuve de tous les 
d’attester 
seigner. Je 
propie

C'IIAI DIEHE#,: OTTAWA, :

Et à MATTAWA, P.Q.

MCDOUGALL & CUZUER.faits que je viens 
voudront se ren- 

ertificat de
la31 Octobre 1883.X tous ceux qui 

donne feia»ü Sirop des Enfants du Dr Goderrece et en rec 
e cette merv

ei“-ment, en jas 
r l’auteur d

motive 

eu verte.dôc Ce sirop est prépa- 
v rée avec l’approoa»
8^. tion des professeurs

de l’B .le de Méde- 
îvvX cine . de Chirm*

MPIE.HRE DAME.

Montré» 1. 23 Juillet 186Vt. ■NOUVEAU magasin

PEINTuRc, TAFISSEHIE, VITRES 
ET DE DECCR.A1I >N 

No. 208, Kof TlALtlOlME, Ottawa

lui SL
de Montréal, 

ulté de MédepW 
; de l’Univereré 
dn Collège Victœ

Le sirop des en* 
faute est supériem

PantctWM
______  offertes aux

de faiâllle pour conserver la santé de lerni 
enfants; fl peut être donné avec la plus 
grande confiance aux enfants dans les cei 
suivants : Colique. L/iarrhée, Dyssenteric, 
Dentition doulonre ise. insomnie 
Rhume, Coqueluche, ttc.

Demandez le Sihoi* oo Db G .oibbi m 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada t les Etats 
Unis

utes les 
ns calmTBNTT par

GEO. PHILBERT
i^ropriç-t aire

Toux,
de toutePHILBERT, se charge 

comman le que l’on voudra bien lui donner. 
Prix très modérés et ouvragée garanti.

Les marchands de la vilke et 
pagne eont çriès d’aller lui 
visite avant a’acheter aili

M. GEO.

de la cam- 
rendre une

PRIX. 25 Cto. LA B vC' tiLLE, 
Seul propriétair*

B. B. MoOALGEO. PEILB EBT,
208, RUE DAIÆOÜ&IE.

Il flv. 18M.

, Chimiste. 
Montrés

la.1883.Cas.
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